« Le Seigneur pourvoit ! » :
une religieuse court des marathons et récolte 2,6 millions de dollars pour les pauvres


Depuis 2011, Sœur Stephanie Baliga enchaîne les marathons pour financer une banque alimentaire à Chicago. La somme récoltée dépasse aujourd'hui les 2,6 millions de dollars.
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Avant d’entrer dans les ordres, Stephanie Baliga courait le marathon de Chicago en 2 h 53, un temps qui la qualifiait pour Boston, l’une des courses les plus sélectives au monde. Elle a troqué cette carrière prometteuse contre l’habit religieux, sans pour autant raccrocher les baskets, raconte-t-elle au média américain WGN-TV. Chaque année depuis quinze ans, elle court à Chicago au profit de la Mission Notre-Dame des Anges, dont dépend la banque alimentaire du quartier. 

Le premier marathon caritatif n’avait rapporté que 20 000 dollars. L’équipe qu’elle entraîne aujourd’hui, Team Our Lady of the Angels, compte près de 200 coureurs, et la collecte cumulée depuis 2011 dépasse les 2,6 millions de dollars. « C’était fou. On se dit : « Waouh, tous ces zéros ! C’est énorme ! » Mais le Seigneur pourvoit », confie-t-elle, avant de poursuivre : « La volonté de Dieu se manifeste dans ce qui se présente à nous, ici et maintenant ».
West Humboldt Park, l’un des quartiers les plus pauvres de Chicago

La mission est installée dans l’ouest de Humboldt Park, sur le West Side de Chicago, dans les anciens bâtiments de la paroisse Our Lady of the Angels. Le nom du lieu reste associé à une tragédie ancienne : en 1958, un incendie avait ravagé l’école paroissiale, tuant 92 élèves et trois religieuses. 

Sœur Stephanie décrit ce quartier comme l’un des plus violents, pauvres et touchés par la drogue de toute la ville de Chicago. C’est dans cet environnement que la mission fait vivre sa banque alimentaire, ses programmes périscolaires pour les jeunes à risque, et son accompagnement des personnes âgées qui élèvent seules leurs petits-enfants.
Publicité

La mission distribue une aide alimentaire à 400 à 500 familles chaque mardi, et organise environ 300 livraisons hebdomadaires auprès de personnes âgées isolées. Les fonds ont permis d’agrandir la banque alimentaire entre 2018 et 2020, puis de maintenir son activité pendant la pandémie de Covid-19, au moment où la demande explosait.

    Jésus m’a vu tel que j’étais. Il ne cherchait pas mes notes parfaites ni mes temps de course rapides, il voulait juste m’aimer où que je sois.

En 2020, l’annulation du marathon de Chicago pour cause de pandémie n’a pas interrompu sa collecte. Plutôt que de renoncer à sa promesse envers ses donateurs, sœur Stephanie a couru les 42,195 kilomètres sur un tapis installé dans le sous-sol de son couvent, seule, sans public ni ligne d’arrivée, pour que l’argent continue d’arriver aux familles qui en avaient besoin.
Publicité

Sœur Stephanie Baliga situe l’origine de sa vocation dans une expérience très éloignée de ses succès sportifs ou scolaires. Elle raconte que le Christ l’a vue « telle qu’elle était », indifférent à ses notes ou à ses performances en course. Autrefois, elle courait pour battre ses propres records, avec l’insatisfaction permanente qu’elle décrit comme le vrai défi du sport de haut niveau : « ne jamais être satisfait de ce que l’on fait ».  Cet automne, elle prendra le départ du marathon de Chicago pour la seizième année consécutive.
